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lac de Génézareth, qui devait un' '0, 1un d'eux se nommait
jour succéder sa manière a -ÀdrÉéêt il- tait rre e Simon
Augusté, dans l'empire deRome fils de Jean -la ou%
et dumônde. à, vons .tir'ué le M»sîei dit il a"

Lan uinzième.deTibère, suc- Simon, so frèreet .il le mena.
cesseur d'Augute ce petit -'gar- àJé ss. Jss i'aat regar d é .fi-
çon av.ait,alteirit'i'âge, d'environ ément, iiet 'üi uiadì :
trente'ans.- Ori en ce tempsà, Vousèè simriufs dé Jeau
Tibère étanït à Capréev otusiant désrais s vous àppellerez
comme le raconte l'histoirelesrii PInnä."
ves du Jourdain retentissaient Quelques jo'ùrsh après, Jésus
d'une parole étrange. Un homme suivant les bords, de la mer de
extraordinaire, d'une vie austère Galilée , lorsqû'il aperçut les
et prophétique,disait :"Faites pé-' deux- frères,. Simon, s.urnon m&
nitence. ou vous périrez tous." Pierre et And ui .jetaint.,
--Etes-vous le Christ? lui dëman leurs filets dans -la me.; -il ;leur
dait-on: - Il 'répondait·: " Non dit : " Suivez-moi, et.j vo. fe-
mais je marche-devant lui. Je rai PcHEURS D'H9oMMES.": Aussit6t
viens dire : Préparez ses v.es ; ils laissèrent là leurs filets, et le
rendez droits >es'sentiers ; coin suivirent.
blez pour lui les .alléesde9btre Tels furent la première voca-
bassesse, abaissez les' Inimt âgnes tion apostolique et les instru-
de votre ârgueil." - ments de régénération univer-

Le Christ, en effet,allait venir; selle, que choisit d'abord cet
il était. déjà dans la foule de homme , : encore-.inconnu> au
ceux 1que Jqan baptisait ;-l ve. monde dont il allait bientôt être
nait même, symbole de1 'hiima- adoé, et qu alors marchait soli-
nitépénitente et régénérée, se taire sur les'bords d'un lac, por-
fdii.e bapiser comme lés autres, tant dans les profondeurs de sa
et. pendant que Jean-Baptiste pensée le' .salut. du genre .hu-
versait sur son front et' sûr ses. main, et regardant avec amour
épae s iius' P'au vr puifi ie, deux pauvres:bateliers-ocoupés,

cie fouvrlixen su a tété sans se dt le lui ni'de'ses
,et l'environnaient de giôir. desseins, à pécher; des.poissons.

A quelques temps de là, com- Ils quittèrent tout et le suivi-
e il revenait du désert, Jéan le rent. Et il faut l'avouer; leur

mnntant dtidoigt à déux'- dèes courage fut graînd, leur foi gé-
disciplës leur dit :" Voiöi''AL néreusé. Julienleû'ea avait fait
gnèau dé bie, vofci la' victïne un reproche -Yníôi jéèles en bénis
qui ôte le pééhé dùüidnd&"o ou plutôtj 4'dmàirè ce idi: do la


